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ter; mais à mesure que l'on vieillit, on
découvre dans les choses des difficultés
qui nous font sentir notre faiblesse et le
besoin que nous avons du secours de
Dieu.

-Oh ! oui, je suis sûr que la Provi-
dence a des trésors de petites joies secrè-
tes, de petits bonheurs mystérieux pour
les êtres dont le sort nous paraît le plus
lamentable. Il y a des mousses qui ger-
ment sur des rochers nus ; il y a des
fleurs qui naissent dans les mines souter-
raines et se développent dans les ténèbres;
il doit y avoir aussi des fleurs d'espoir et
de consolation qui surgissent dans le deuil
des âmes désolées.-F. X. MARMIER.

Donnez ! pour être du Dieu qui se fit homme,

Pour que le méchant même en s'inclinant vous
[nomme,

Pour que votre foyer soit calme et fraternel.

Donnez! afin qu'un jour, à votre heure dernière,

Contre tous vos péchés, vous ayez la prière

D'un mendiant puissant au ciel!

VICTOR HUGO.

-Aimez Dieu, paree qu'il est votre
principe; allez à lui, parce qu'il est votre
père; vivez en lui, parce qu'il est grand;
appuyez-vous sur lui, parce qu'il est fort;
espérez en lui, parce qu'il est fidèle.

-La prière est lumière pour l'esprit,
repos pour le ceur, force pourlavolonté ;
elle apaise le sang, rafraîchit les os et
prolonge la vie.

-L'humilité de la foi est sa racine,
l'espérance est sa tige, et sa fleur est la
charité.

-Aimez votre femme parce qu'elle est
la moitié de votre corps, et vos enfants
parce qu'ils sont l'image et le reflet de
votre vie.

-Attachez-vous à votre ami, parce
u'il est la moitié de votre âme; et à vos
r res, parce que vous avez fleuri sur la

même tige.

-La foi est le chemin qui mène à la
science ; et la charité conduit les hommes
à la liberté, après les en avoir rendus di-
gne&

-On ne dit la vérité qu'à ceux quê
l'on aime.

-La dé dation des races est un des
mystères es plus douloureux de ee
monde.

-Aimer c'est vivre par le cœur, Par
l'endroit le plus vif et le plus consolanW
de notre être.

-L'enfant croît, le jeune homme aiune,
l'homme mûr gouverne, le vieillard ee
las, le mourant découvre, et chacun d
ces états renferme quelque chose de di'
vin propre à nous faire au cœur la bles'
sure de la vérité.

- Les femmes ! Les enfants! Ah1

toutes les fois que, dans nos bataillO'
interviennent ces êtres, souvent incoO'
scients, même lorsqu'ils sont nuisibles
y a dans notre cœur des fibres qui s'b
meuvent et comme un remords qui mOnte'
même lorsque ceux qui sont frappés nO1
pas hésité à frapper, même lorsqu'ils ODe
fait des veuves et désespéré des orphelie'

L'ESPRIT -ET LA BONTÉ.

L'esprit sans la bonté n'est pas toujours ainable

La bonté sans l'esprit manque souvent son blt.

Etre doué des deux est le plus estimable:

Heureux qui dans son lot tient le double attribut

Il a tout: forme et fonds,-ce qui touche et décore

Mais s'il fallait choisir, comme la charité

Vit de l'un, meurt de l'autre,-il vaudrait Witl

La bonté sans l'esprit que l'esprit sans bonté.
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